
LES SENTIERS 

DU TOUR DE BUCQUOY

ET DU BOIS D'ADINFER

Bucquoy
L'origine de Bucquoy est ancienne puisque cette bourgade a été le
siège d'une des premières châtellenies de l'Artois. Son étymologie est
tirée de « buscus » qui signifie bois. 
La commune a son propre dicton : « Bucquoy a toudit buqué »
auquel certains ajoutent « Et Bucquera toudit ».
L'histoire de Bucquoy a surtout été marquée par la Première Guerre
mondiale. Occupée par la 7e division en mars 1917, elle a dû aussi faire
face aux violents combats de mars et avril 1918. D'ailleurs la ville et
ses environs possèdent cinq cimetières britanniques, témoins de ces
affrontements : le Communal Cemetery & Extension, Bucquoy Road
Cemetery Ficheux, le Queens Cemetery, le Quesnoy Farm Military
Cemetery, le Shrine Cemetery.   
Le monument aux Morts, devant la mairie, représente la France
effeuillant des roses sur les tombes de ses enfants. 

Le lagunage
Le lagunage est une technique d'épuration des eaux usées par voie
naturelle, qui nécessite une surface importante. Ce principe permet
de filtrer l'eau grâce à l'action combinée des supports bactériens et
des plantes aquatiques. Une station de lagunage est une succession
de bassins dans lesquels transitent les eaux usées de la maison et au
bout desquels l'eau qui en sort est fortement dépolluée. Un volume
d'eau important mais peu profond est donc nécessaire. Le lagunage
est peu coûteux en énergie et permet parfois un taux d'épuration
important. Cette technique d'épuration s'est développée en France
dans les années 1970. 
Dans les bassins de lagunage sont présents de nombreux végétaux
aquatiques qui contribuent au développement d'un écosystème :
ces végétaux servent de support et de nourriture à une faune
nombreuse (oiseaux, amphibiens, insectes,...) qui contribuent à
accroître la biodiversité du secteur. Les bassins s'intègrent au paysage.
Pour éviter toute contamination de l'eau, il faut faucher les végétaux
chaque année en automne, pratiquer un curage tous les 5 à 10 ans,
un nettoyage hebdomadaire des pré-traitement, une tonte régulière
des abords et une surveillance de l'ensemble de la station. 

Douchy-les-Ayette
Il aurait existé autrefois un grand nombre de maisons fortes, c'est ce
qui explique pourquoi beaucoup de familles très différentes se sont
intitulées seigneurs de Douchy. 
Le village fut entièrement détruit en 1917.
L'église Saint-Vaast est visible de loin puisque son architecte Jean de
Saint Maurice s'est inspiré des églises bretonnes en bâtissant un
gigantesque clocher cantonné de deux tourelles. Elle a été construite
en 1923-1924 et fut vitrée vers 1930. Elle possède deux cloches dont
une grande baptisée « Françoise-Maria » et une plus petite nommée
« Joséphine-Marie-Adelina » 
Le monument aux Morts du village représente une femme
symbolisant la France aux pieds de laquelle figurent les noms des
« enfants » de la commune morts lors des conflits. 
Dans le Douchy-les-Ayette British Cemetery reposent 734
combattants de 1914-1918. Douchy-les-Ayette a été occupé par les
allemands d'octobre 1914 jusqu'en mars 1917. Ce cimetière a été
utilisé d'août à septembre 1918 par le 3e Division Burial Officer. Après

l'Armistice, il fut considérablement agrandi par le regroupement de
tombes provenant essentiellement des champs de bataille d'Arras et
de l'Ancre. 

Ayette
Ayette a la particularité d'accueillir sur son territoire un cimetière du
Commonwealth qui regroupe 87 tombes de travailleurs chinois et
indiens morts lors de la Première Guerre mondiale et les années
suivantes.
Ces « coolies » « hommes de peines » avaient pour charge de relever
les cadavres sur les champs de bataille et plus tard de désobuser les
sites à risque. 

Le Bois d'Adinfer 
Jadis très étendu ce bois ne compte plus aujourd'hui que 170 ha. Son
nom a également beaucoup changé. Par exemple, au XIXe siècle, les
changements de régime politique lui ont valu les noms de Bois
Imperial en 1813, de Bois Royal en 1815 et de Bois de l'Etat en 1857.
Mais l'histoire du bois d'Adinfer a véritablement basculé en 1678,
quand, sur les conseils de Vauban, Louis XIV a décidé de faire
construire la citadelle d'Arras.
Pour la construction de cette forteresse la plus grande partie des
arbres ont été abattus, on évoque jusqu'à l'abattage de 50 000 arbres ! 
Aujourd'hui, ce bois est privé, mais l'allée centrale que vous
empruntez appartient à la commune d'Adinfer.
Autrefois une autre allée existait, qui permettait de rejoindre le
village de Douchy-les-Ayette.
On l'appelait la « voie des peureux », car peu de personnes osaient
l'emprunter la nuit tombée.
Il existait également dans ce bois jusque dans les années 1980, un
arbre surnommé l' « arbre des Russes ». En effet, celui-ci qui avait
déjà servi d'observatoire aux Allemands en 1914, avait permis à des
soldats soviétiques évadés en 1943-1944 de s'y cacher. 

La Ferme du Quesnoy 
Elle tient son nom du patois picard puisque le « quesnoy » signifie le
« chêne » et autrefois le lieu était très boisé. 
Aujourd'hui le paysage est parsemé de cimetières à la mémoire des
soldats morts pendant la Première Guerre mondiale. Le cimetière
militaire de la ferme du Quesnoy contient  60 tombes.
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Le saviez-vous ?
La fibre de lin, dont on faisait les bandelettes des momies
égyptiennes, est réputée pour sa solidité et sa fraîcheur, mais les
applications non textiles de cette plante sont multiples : de ses
graines on tire de l'huile et des aliments pour le bétail, de sa
paille on fait de la litière…Fin juillet, les tiges de lin se dressent, il
faut alors les arracher. Les liniculteurs arrachent les tiges et ne les
fauchent pas, afin d'en préserver la longueur. Les tiges sont
déposées sur le sol, alignées, où l'écorce va se détacher des fibres
sous l'action du soleil et de la pluie « action de rouissage ».
Lorsque les tiges brunissent, il faut les retourner. La couleur
brune promet une fibre résistante. Ensuite le lin est filé pour la
confection de vêtements, du linge de maison. 
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LE SENTIER DU TOUR DE BUCQUOY
6 km - 1h30

LE SENTIER DU BOIS D'ADINFER
15 km - 3h45

Départ de Bucquoy
A travers les pâtures, les champs, arpentez des chemins
vallonnés, verdoyants, reflétant en période estivale de
couleurs multiples. Les animaux et le gibier vous tiendront
compagnie tout au long de cette balade.
Vous découvrirez aussi le village de Bucquoy et son système
de lagune, les villages d’Ayette et Douchy-lès-Ayette et
quelques bribes de leur histoire.

Vous avez la possibilité de vous stationner sur la place de Bucquoy,
près de l'église. Puis, suivre la rue Dierville jusqu'à une bifurcation
(lieu-dit l'ancienne bascule) qui vous permet de choisir entre les 2
parcours : le sentier du Bois d'Adinfer de 15 km ou le Tour de
Bucquoy de 6 km. 

Si vous avez choisi le Sentier du Tour de Bucquoy qui
vous emmène aux abords du village, dans les pâtures et autour de
la lagune. 

1 Départ des 2 circuits, suivre les indications du « Tour de Bucquoy ». 
2 Sur la route tournez à gauche.
3 Puis à nouveau à gauche.
4 Ensuite prenez à droite. 
5 Traversez le chemin.
6 Prendre à gauche, dirigez-vous vers les anciens silos et les pâtures.
7 Traversez le chemin et continuer tout droit.
8 Vous coupez la D8 qui mène au hameau de Essart-les-Bucquoy.
9 Tournez à gauche.
10 Suivez le petit sentier.
11 Tournez à gauche à la chapelle dédiée à Notre Dame de Bon

Secours, dans la rue du rossignol.
12 Ensuite tournez à droite. 
13 Traversez la D919.
14 Suivre le panneau indiquant la lagune.
15 A la porte métallique obliquez à gauche.
16 Tournez à gauche.
17 Tournez à droite.
18 Tournez à gauche.
19 Traversez la D 8.
20 Traversez la route calvaire puis tout droit. 
21 Reprendre à gauche la rue Dierville, retour au point de départ.

Si vous avez choisi le Sentier du Bois d'Adinfer, celui-ci
vous promet une promenade bucolique entre champs cultivés,
jachères fleuries et bois. 

1 Tout droit, passez le panneau du sentier du « Tour de Bucquoy »
et suivez les indications du parcours du « Bois d'Adinfer ».

2 Tournez à droite.

3 A droite en direction du village d'Ayette.
4 Traversez la D7, tournez ensuite à gauche, puis tout droit vous

apercevez le clocher de l'église d'Ayette.
5 Dans le village, tournez à gauche.
6 Tout droit.
7 A gauche sur le chemin communal qui relie Boiry-Saint-Rictrude à

Douchy-les-Ayette, puis tout droit. Vous passez devant l'église et
le monument aux morts de Douchy-les-Ayette.

8 A la sortie du village tournez à droite en direction du bois
d'Adinfer.

9 Encore à droite.
10 Vous êtes sur la D7 sur environ 500m soyez très prudent, c'est une

route très fréquentée.
11 Etre vigilant pour ne pas rater le petit sentier.
12 A gauche vous longez des habitations.
13 Vous longez le bois avant de le traverser, en empruntant le

chemin communal. Le bois est privé, merci de ne pas vous
éloigner du sentier et de bien refermer les portes qui donnent
accès à la voie communale.

14 Sur la D35, attention à la circulation.
15 A gauche.
16 Tout droit.
17 A gauche vers la ferme du Quesnoy, vous passez près du cimetière

britannique.
18 Tout droit.
19 A la fourche, prendre à gauche vous rejoignez ensuite le point de

départ.
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